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D’Éden à Jérusalem

Sur un côté de la scène, devant le rideau, se trouvent un grand-père
lisant la Bible et une grand-mère tricotant.

Trois enfants : par exemple, Émilie, Jean-Marc et Alain, garnissent un
sapin de Noël.

L’un des enfants bouscule maladroitement le grand-père, exprime ses
regrets, regarde le livre et demande :

Alain Papy, c’est quoi, ce gros livre que tu lis?

Papy Tu ne le reconnais pas? C’est la Bible, voyons!

Alain Mais tu l’as déjà lue, la Bible! Tu dois la connaître
par cœur, depuis le temps…!

Papy J’ai tout lu, plusieurs fois, mais la connaître par cœur! J’en suis bien loin! Et, vois-tu…
on ne se lasse pas de relire la Bible. Il y a tant de choses à découvrir, tant d’histoires
merveilleuses!

Émilie Laquelle lis-tu, Papy? Tu peux nous la raconter?

Papy Comme c’est bientôt Noël, je relis le récit de la naissance de Jésus. Et je repasse dans ma
tête tout ce qui a conduit Dieu à venir vivre ainsi parmi les hommes. C’est une très longue
histoire!

Jean-Marc Raconte-la nous, Papy, s’il te plaît!

Alain (avec insistance en détachant chaque mot): Oui, s’il te plaît!

Papy Votre grand-mère le ferait bien mieux que moi… elle raconte tellement bien.

Les enfants (se tournant vers la grand-mère): Oh! oui, dis, Mamie!
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Mamie Je veux bien essayer, si votre grand-père m’aide. Parfois, vous savez, ma mémoire
s’embrouille! Mais puisque Papy a la Bible, il nous lira quelques textes!

Émilie Oh chic!… Tu racontes si bien!

Mamie Vous vous souvenez de ce qui est arrivé à nos premiers parents?

Alain Ah oui! Quand ils ont mangé la pomme!

Papy Ce n’était sûrement pas une pomme… Mais c’était un fruit dont Dieu leur avait dit de ne
pas manger. S’ils y touchaient, ils devraient mourir… Et, ce qui est plus grave, ils seraient
à jamais coupés du Créateur, coupés de la source de la vie.

Mamie Hélas, ils ont désobéi…

Jean-Marc (montrant Alain du doigt): C’est comme lui. Il désobéit tout le temps!

Alain Ça, c’est pas vrai. C’est toi qui désobéis!

Mamie (qui s’est à peine interrompue): et Dieu a dû les chasser du Jardin merveilleux où Il les
avait mis.

Alain Et ils sont morts?

Mamie Oui et non. Ils ne sont pas morts tout de suite…

Émilie Sinon on n’existerait pas!

Mamie …mais entre Dieu et eux, un véritable fossé s’est creusé. La communion était interrom-
pue. C’est comme quand on coupe une plante. Elle ne meurt pas tout de suite, mais la
sève ne coule plus. Elle est condamnée. Heureusement, au moment où Dieu allait les
chasser du jardin, Il leur a fait une promesse…

Émilie, Alain Une promesse?

Mamie La première que l’on trouve dans la Bible. En fait, c’est une promesse indirecte, vous allez
voir. C’était d’abord une menace.

Ève, notre arrière arrière-arrière-grand-mère, vous savez que c’est Satan, rusé comme un
serpent, qui l’a poussée à manger le fruit défendu… Eh bien, pour cela, Dieu l’a maudit.
Tu lis, chéri?

Papy (qui a ouvert sa Bible à la Genèse): L’Éternel dit au serpent: Puisque tu as fait cela, tu
seras maudit entre tous les êtres vivants; tu marcheras sur ton ventre et tu mangeras de
la poussière tous les jours de ta vie. Je mettrai inimitié entre toi et la femme, entre ta
postérité et sa postérité: celle-ci t’écrasera la tête, et tu lui blesseras le talon.

Mamie Comme vous le voyez, Dieu annonçait à Satan, qui est appelé ici le serpent, qu’un jour
viendrait où il serait écrasé à jamais. Et Il promettait que ce serait la victoire de la posté-
rité de la femme.

Jean-Marc Qu’est-ce que c’est une postérité?

Papy La postérité, ce sont les enfants. Mais, dans le texte que je vous ai lu, Dieu désignait un
fils bien précis qui allait naître longtemps après… et qui est appelé la postérité de la
femme, alors que, d’ordinaire, on parle plutôt de la postérité de l’homme.

Émilie Pourquoi, Papy?

Papy On allait le comprendre longtemps plus tard, lorsque Jésus allait naître. C’est lui qui est la
postérité promise pour vaincre le diable. Or, la Bible nous dit qu’Il est né de Marie mais
n’a pas eu de papa humain. C’est Dieu lui-même qui était son père.

Émilie (tout excitée): Je me souviens. La monitrice nous l’a raconté!
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Mamie Après que Dieu eut chassé Adam et Ève du jardin, les hommes sont devenus si méchants
que Dieu les a fait périr presque tous en envoyant un formidable déluge.

Alain On sait ça, Mamie. C’est l’histoire de l’arche de Noé!

Mamie Exactement… Bien longtemps après, Dieu s’est choisi un homme qui s’appelait Abram; ça
veut dire: Père de beaucoup. Mais il n’avait pas d’enfant.

Les enfants (riant discrètement): C’est comique!

Mamie Il l’a fait partir de son pays pour le conduire jusque dans celui qu’on allait appeler, plus
tard, la Palestine, puis Israël. Et là, il lui a dit: Ce pays, je te le donnerai, à toi et à tes
enfants.

Alain Mais tu nous as dit qu’il n’avait pas d’enfant!

Mamie C’est vrai… et même, il était déjà si vieux qu’il ne pouvait plus espérer en avoir. Mais
Dieu lui a dit:

Papy (qui, entre-temps, a ouvert sa Bible un peu plus loin): Celui qui sortira de tes entrailles
sera ton héritier. Regarde vers le ciel, compte les étoiles si tu peux les compter.

Jean-Marc Personne peut compter les étoiles, y en a bien trop!

Papy (reprenant): C’est pour cela que Dieu dit: Compte les étoiles si tu peux (il insiste sur ces
trois mots) les compter. Telle sera ta postérité (Il tourne une autre page) Tu deviendras
père d’une multitude de nations. On ne t’appellera plus Abram, mais Abraham, ce qui
signifie « père d’une multitude ». Car je fais de toi le père d’une multitude de nations. (Il
tourne quelques pages). Un peu plus tard, un ange vint voir Abraham et lui dit: Je revien-
drai à cette même époque et voici, Sara, ta femme, aura un fils.

Mamie Abraham a cru ce que disait l’ange. Oh! ce n’était pas facile. Il avait déjà presque 100
ans! Pourtant, ils ont eu un fils qu’ils ont appelé Isaac. Vous savez, ils n’étaient pas au
bout de leurs peines. Quand Isaac fut devenu presque un jeune homme, Dieu a dit à
Abraham: Ce fils, donne-le moi!

TABLEAU I

Le rideau s’ouvre. Abraham et son fils Isaac entrent sur la scène. L’enfant porte un gros fagot de bois; le père
a à la main un récipient contenant du feu et un couteau.

Abraham Nous voici arrivés, mon fils. C’est ici, sur ce mont Morija, que Dieu voulait nous conduire.

Isaac Nous avons marché durant trois jours, père… N’est-ce pas étrange? Pourquoi fallait-il
venir jusqu’à cette montagne? Doit-elle jouer un rôle dans le salut du monde? (Après un
silence, il ajoute) Père, parfois, je me demande qui je suis. Ismaël s’en est allé. Ne m’as-tu
pas dit que j’étais le fruit d’une promesse?

Tous deux sont maintenant rêveurs, un temps inactifs.

Abraham Oui, Isaac… Dieu m’a appris que c’est à travers toi, notre vrai fils, qu’Il nous donnera une
grande famille, et que c’est à travers cette famille que la bénédiction de Dieu s’étendra à
toutes les familles de la terre. Par contre, si tu me demandes pourquoi Dieu a voulu que
nous venions jusqu’à cette montagne pour lui offrir un sacrifice, je ne peux te répondre. Il
a certainement ses raisons. Mais qui peut les connaître, sinon Lui?


